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Date de l'opération : 1988 - 1989 (SU)
Inventeur(s) : Pisani Pierre
1 Menacé  de  destruction  par  des  travaux  de  drainage,  ce  four  de  tuilier  gallo-romain
signalé dès 1980 par E. Ladier, a pu faire l’objet d’une intervention d’urgence, limitée à
son emprise. C’est ainsi qu’ont pu être dégagés successivement la gueule de l’alandier,
l’alandier et la chambre de chauffe, l’ensemble ouvert vers l’est étant entaillé dans le
terrain naturel sur plus de 1,80 m de profondeur. 
2 La gueule, bâtie à l’aide de tegulae empilées selon deux axes différents et emboîtées après
suppression des rebords pour une tuile sur deux, forme une ouverture voûtée à l’origine
haute de 1,10 m et large de 1,35 m (épaisseur du massif évoluant entre 0,40 m à 0,50 m). 
3 L’alandier de section quadrangulaire dont la voûte avait disparue ne comportait aucun
revêtement de paroi et le sol en forte déclivité s’inclinait vers la chambre de chauffe.
Cette dernière d’un diamètre de plus de 3,50 m se subdivisait dans sa partie inférieure en
plusieurs éléments qui déterminaient des supports de sole longitudinaux, bâtis et espacés
de  0,30 m  (ici,  il  s’agit  d’un  assemblage  d’un  seul  alignement  de  briques  verticales
surmontées de deux assises de briques horizontales ; longueur comprise entre 2,55 m et
3,50 m pour une épaisseur moyenne de 0,30 m). Ils étaient voûtés dans l’axe transversal
du four pour former le conduit principal de chaleur lui-même subdivisé par un mur à
hauteur  décalée,  avec  des  « points  bas »  correspondant  aux  passages  des  conduits
secondaires. 
4 La  sole,  constituée  de  lits  de  briques,  semble  avoir  été  refaite  plusieurs  fois  par
l’adjonction  d’assises  supplémentaires  (jusqu’à  six  épaisseurs),  ce  qui  conduit  à  une
épaisseur maximum de plus de 0,20 m. Des carneaux (dont trente-cinq ont été retrouvés)
étaient  disposés  de  façon  régulière  au  travers  de  la  sole  dans  l’axe  des  canaux
secondaires. Ils étaient formés par l’assemblage de briques verticales encastrées semble-t-
il en force entre les murets de soutènement. 
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5 Les vestiges vitrifiés d’une fournée ou partie de fournée étaient encore fixés sur la sole. Il
s’agit d’imbrices emboîtées en rangées et placées verticalement. 
6 Ce four de tuilier gallo-romain qui serait le seul de cette catégorie connu en Gaule (?)
(aucun autre élément n’est venu préciser la chronologie) correspond au type IF de la
classification de F. Le Ny (four circulaire à deux couloirs de distribution d’air chaud avec
un alandier) dont elle situe la date d’apparition dans la deuxième moitié du Ier s. après J.-
C. 
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